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les deux dans l'intérieur du pays, comme des oursy
pendant quelques années.

Coundo avait un frère, plus jeune que lui qui,
comme les autres micmacs, était venu de nouveau
habiter le village de Ristigouche.

Un jour, c'était la veille de la fte de Sainte-Anne,
on. vit arriver un canot monté de trois hommes : il
venait du haut pays, par la rivière Ristigouche,
Dans ce canot étaient Coundo, malade au point de se
traîner à peine, son frère et Byette.

Le lendemain le Missionnaire annonça aux micmacs
que, grâce à l'intercession de Sainte-Anne la pàtronne
des sauvages, un grand pécheur était devenu repen-
tant. 11 ajouta que le pénitent, consentant à imiter
les premiers chrétiens, désirait faire une confession
publique de ses crimes et en demander solennellement
pardon à Dieu et aux hommes : il pria les sauvages,
de se rendre à la demeure du frère du coupable,
parceque celui-ci était trop malade pour se transporter
ailleurs.

Coundo fit ce que le missionnaire lui avait
conseillé et qu'il avait promis de faire : il se réconcilia
avec Dieu et mourut, quelques mois après, dans les
sentiments d'un sincère repentir. Byette fut instruit
des vérités de la reli-gion et, l'année suivante, admis à
la première communion.

C'est Noël le micmac qui m'a racont& cette histoire,

C'est encore ce même Noël qui m'a montré, sur leia


